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y»po}écB te bâte pea d'armer à Dresde , afin de différer sa rencontre 
aiec M. de Bubna. — Ses dispositions pour le campement , le bien être 
et la sûreté de ses troupes pendant la durée de Tarmistice. — Son re- 
tour à Dresde et son établissement dans le palais Maroolini. — A peine 
est- il arrifé que M. de Bubna présente une note pour déclarer que la 
médiation de rAutriche étant acceptée par les puissances belligé- 
rantes, la France est priée de nommer ses plénipotentiaires/ et de 
faire connaître ses intentions. — En réponse à cette note , Napoléon 
élè«e des difficultés de forme sur Tacceptation de la médiation, et 
éTÎte de s*expliquer sur le désir exprimé par M. de Mettemicb de Tenir 
à Dresde. — Conduite du cabinet autricbien en recevant celte réponse. 
— M. de Mettemicb se rend auprès des souverains alliés pour convenir 
avec eux de tout ce qui est relatif à la médiation. — 11 obtient l'ac- 
ceptatiou formelle de cette médiation , et repart après avoir acquis la 
connaûwanoe précise des intentions des alliés. — Comme Tavait pré^ u 
M. de Mettemicb , Napoléon en apprenant cette entrevue , veut le voir, 
et rinviteà se rendre à Drestle. — Arrivée de M. de Metternich dans 
celte ville le 25 juin* — Dbcosaions préalables avec M. de Tassano 
sur la médiation, tur fi fonM, aa. durée, et la manière de la con- 
cilier avec le trailé d'altianœ. ^ Entrevue avec Napoléon. — Entre- 
tien orageux et oélèbre. — Napoléon , regrettant les emportements 
imprudents au&queift il s*est livré, cliarge M. de Bassano de repren- 
dre Pentretien arec M. de Metteraicli. — Nouvelle entrevue dans la- 
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quelle Napoléon , déployant autant de souplesse qu'il avait d'abord 
montré de violence, consent à la médiation, mais en arrachant à 
M. de Metlcmich une prolongation d^roiatioe jusqu'au 17 août, seule 
Aoie à laquelle il tiÉt, dan 11ii|i«|dp«ei puéparatifs DÉllitairei. 
•* Aceeptation formelle êtH nMitiilr aitriclitane , et aaiigietieii 
èa 5 |«illet pour la réonioo ^M^ikNd^otetftiairas à Prague. — Retow 
de M. de Metternicli à GitscUq, abprès de l'empereur François. — La 
nécessite de s'entendre s^^çÎT^t^nisse et la Russie sur la prolongation 
de l'armistice et sur I'je(h\^,des plénipotentiaires à Prague entraîne 
un noaveau délai , (J'dbo'ni jusqu'au 8 , puis jusqu'au 1 2 juillet. — Na- 
poléon , auquel ce^'«4èftîis convenaient , s*en réjouit en affectant de 
s'en plaindre, ^{'«ilaitaJIre^le aoureauxcn partant 4iA-méme pour 
Magdeboiifg. *- Ab iépatf le AD jiÉllet «- U 9|»prend en route les 
événementésj'Espagne. — Ce qui s'était passé dans ce pays depuis que 
les Ajighis levaient été expulsés de la Castille, et que les armées du 
ceptfe.j'\l''Andalousie et de Portugal avaient été réunies. — Projets 
dclôrdr Wellington pour la campagne de 1813. — U se propose de 
Vn^^rcher sur la Vieille-Castille avec 70 mille Anglo- Portugais et 
. '^0 mille Espagnols. — Projets des Français. — Possibilité en opérant 
'•bien détenir Idte ans Anglais, et de les rejeter même en Portugal. 
— Nouveaux -conflits entre Pautorité de Paris et celle de Madrid , et 
fâcheuses instructions qui en sont la suite. — Il résulte de ces in- 
structions et de la lenteur de Josc^ph à évacuer Madrid une nouvelle 
dispersion des forces françaises. — Bepriee des opérations en mai 
1813. — Quatre divisions de l'armée de Portugal ayant été en- 
voyées au général Clauscl dans le nord delà Péninsule, Joseph, qui 
aorait pu réunir 76 miRe hommes contre lord WeHtngtcMi, n^ a 
que 52 mille à lui opposer. — Retraite sur Valladolid et Bnrgos. — 
Le manque de vivres précipite notre marche rétrograde. — Deux 
opinions dans Parmée , Tune consistant à se retirer snr la Navarre 
afin d'être plus sur de rejoindre le général CUrasel, l'autre consis- 
tant à se tenir toujours sur la grande route de Rayonne afin de 
couvrir la frontière de Franoe. — Les ordres réitérés de Paris fout 
lincUner Joseph et Jonrdan vers cette dernière opinion. — Nom- 
breux avis expédiés an général Clausel pour l'engager à se réunir à 
Parmée entre Borges et VIttoria. — Retraite sur Bfiranda dd Eforo et 
sur Vittoria. — Espérance d'y rallier le général Clausel. — Malheu- 
reuse inaction de Joseph et de Jourdan dans les journées du 19 et du 
20 juin. — Puneste bataille de Vittoria le 21 jnhi , et mine complète 
4es affaires des Français en Espagne. — A qui peut-on imputer ces 
«déplorables événements? — Irritation Tiolente de Napoléon contre 
•«on frère Joseph , et ordre de le faire arrêter s'il vient à Paris. — 
Envoi du maréchal Soult à Rayonne poor rallier Parmée , et repren- 
dre l'offensive. — Retour de Napoléon à Dresde , après une excur- 
.-«on de quelques jours à Torgan, ii WMteÉberg, à Magdebonrg et à 
irieîpxig. — Suite des négociations de Pngne. — MM. de Humboldt 
-et d'Anstett nommés représentants de la Pmsse et de la Russie au 
•congrès de Prague. — Ces négociateurs, rendus le 11 jnUlet à Prague, 
-se plaignent amèrement de n'y pas voir arriver les plénipotentiaires 
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donnée à la oonTention qui prolonge rarmistice lui fournit un nou- 
Teau prétexte pour ajourner le dé|)art de M. de Caulaincourt. — Son 
espérance en gagnant du temps est de fairn remettre au f gpp. 
tembre la reprise des hostilités — Redoublement de plaintes de la 
part des plénipotentiaires , et déclaration de M. de Mettemicb qu^on 
n'accordera pas un jour déplus au delà du 10 août pour la dénoncia- 
tion de l'armistice, et du 17 pour la reprise des hostilités. — La diffi- 
culté soulevée au sujet de Tarmistice étant levée, Napoléon expédie 
M. de Caulaincourt avec des instructions qui soulèvent des questions 
de forme presque insolubles. — Pendant ce temps il quitte Dresde le 
25 juillet pour aller voir PImpératrice à Mayence. — Finances et po- 
lice de PEmpire durant la guerre de Saxe ; affaires des séminaires de 
Tournay et de Gand, et du jury d'Anvers. — Retour de Napoléon à 
Dresde le 4 août , après avoir passé la revue des nouveaux corps qui se 
rendent en Saxe. — Vaines difficultés de forme au moyen desquelles 
on a même empêché la constitution du congrès de Prague. — M. de 
Metternicli déclare une dernière fuis que si le 10 août à minuit les 
bases de paix n'ont pas été posées , Parmistice sera dénoncé , et l'Au- 
triche se réunira à la coalition. — Pensée véritable de Napoléon dans 
ce moment décisif. — Ne se flattant plus d'empèclier la Russie et la 
Prusse de reprendre les hostilités le 17 anût, il voudrait, en ou- 
vrant une négociation sérieuse avec l'Autriche , différer l'entrée en 
action de cclle-( i. — Il entame effectivement avec l'Autriche une né- 
gociation secrète qui doit être conduite par M. de Caulaincourt et 
ignorée de M. de Narbonne. — Ouverture de M. de Caulaincourt à 
M. de Metternich le 6 août , quatre jours avant l'expiration de Parmis- 
tice. — Surprise de M. de Metternich. — Sa réponse sous quarante- 
huit heures, et déclaration autkientique des intentions de l'Autriche, 
donnée au nom de l'empereur François. — Avantages tout à fait 
inespérés offerts à Napoléon. — Nobles efforts de M. de Caulain- 
court pour décider Napoléon à accepter la paix qu'on lui offre. — 
Contre-proposition de celui-ci, envoyée seulement le 10, et jugée 
inacceptable par P Autriche. — Le lO août s'étant passé sans l'adop- 
tion des bases proposées, PAutriche déclare le congrès de Prague 
dissous avant qu'il ait été ouvert , et proclame hon adhésion à la 
coalition. — Napoléon, éprouvant un moment de regret, ordonne, 
mais inutilement, à M. de Caulaincourt de prolonger son séjour à 
Prague. — L'empereur de Russie ayant précédé le roi de Prusse en 
Bohème, et ayant conféré avec l'empereur François, déclare, au nom 
des souverains alliés, les dernières propositions de Napoléon inaccep- 
tables. — Retour et noble affliction de M. de Caulaincourt. — Dé • 
part de Napoléon de Dresde le I6 août. — Sa confiance et ses projets. 
— Profondeur de ses conceptions pour la seconde partie de la campa- 
gne de 1813. — Il prend le cours «le l'Llbe pour ligne de défense, 
et se propose de manœuvrer concentriquement autour de Drtisde, afin 
de battre successivement toutes les ma:».ses ennemies qui voudront 
Pattaquer de front, de flanc ou par derrière. — Projets de la coali- 
tion et forces immenses mises en présence dans cette guerre gigan- 
tesque. — L'armée de Silésie, commandée par Biucher, étant la pre- 
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mière en mouvemeat , Napoléon marche à eHe pour la rejeter sur I» 
Katzbach. — Combats des 20, )l et n août, à la suite desquels. 
Blacher est obligé de se replier derrière la Katal»ch. — KapcÂéoD 
apprend le M an soir Papparition de la grande armée des cosdisés sur 
les derrières de Dresde. — Son retour précipité snr Dresde. — Il 
sVrète à Stolpen, et forme le projet de déboucber par KeenigsteiD « 
afin de prendre l*4nnée coalisée à rerers, et de la jeter dans l*£lbe. 

— Les terreurs des babifants de Dresde et les hésitations dn ma- 
réchal Saint-Cyr en cette circonstance détournent Napoléon de la 
plus belle et de la plus féconde de ses conceptions. — Son retour 
à Dresde le 26, et inutile attaque de cette Tille par les coalisés. 

— Célèbre bataille de Dresde livrée le 27 aoât. — Délute complète 
de l'armée coalisée et mort de Moreau. — Position du général Yan- 
damme à Péterswalde sur les derrières des aHiés. — Nonyeau et vaste 
projet sur Berlin qui détourne Napoléon des opérations autour de 
Dresde. — Désastre du général Vandamme à Knlm amené par le plus 
singulier concours de circonstances. — Conséquences de ce désastre. 

— Retour de confiance chei les coalisés et aggravation de la situa- 
tion de Napoléou, dont les dernières victoires se trouvent annulées. 

— Sa situation an tO août igis. l à S62- 



LIVRE CINQUANTIEME. 

LEIPZIG ET HANAU. 

Événements accomplis en Silésie et dans les environs de Berlin pendant 
les opérations des armées bdligérantes autour de Dresde. — Forces 
et instructions laissées au maréchal Macdonald lorsque Napoléon était 
revenu du Bober sur PElbc. — Pressé d'exécuter ses instructions et 
craignant de perdre les avantages de roffensive, ce maréchal avait 
mis ses trois corps en mouvement le 26 août. — Le général Bludier 
s'était jeté sur la division Cliar])entier et la cavalerie Sébastian!, 
et les avait culbutées du plateau de Janowifz. — Cet accident avait 
entraîné la retraite de toute l'armée, qu'une pluie torrentielle de 
plusieurs jours avait rendue presque désastreuse. — Prise et des- 
truction de la division Puthod. — Le maréchal Macdonald réduit 
de 70 mille hommes à 50 mille. — Son mouvement rétrograde sur 
le Bober. — Événements du côté de Berlin. — Marche du maréchal 
Oudinot è la tète des 4», 12« et ?• corps. — Composition et force 
de ces corps. — Armée du prince royal de Suède. — Arrivée devant 
Trebbin. — Premières positions de l'ennemi enlevées dans les jour- 
nées des 21 et 22 août. — Isolement des trois corps fhuiçais dans la 
journée du 23, et combat malheureux du 7* corps à Gross-Beeren. 

— Retraite du maréclial Oudinot sur Wîttenberg. — Beaucoup de 
soldats se débandent, surtout parmi les alliés. — C'est la con- 
naissance de ces graves échecs qui le 28 août avait ramené Napo- 
léon de Pima sur Dresde, et avait détourné son attention de Knim. 

— Ne sachant pas encore ce qui élait arrivé à Vandamme, il avait 
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formé le projet de déplacer le théâtre de la goerre , et de le transpor- 
ter dans le nord de PAllemagne. — Vastes conséquences qu'aurait 
pu avoir œ projet. — A la nouvelle du désastre de Kulm , Napoléon, 
obligé de restreindre ses vues, réorganise le corps de YaBdamnie, 
«n confie le commandement au comte de Lobau , envoie le maréchal 
Ney pour remplacei* le maréchal Oudinot dans le cowmaadement 
^es trois corps retirés sur Wittenberg, et se propose 4e s'éCaMir- 
avec ses réserves à Hoyerswerda , afin de pousser d'un cAté le maré- 
chal Ney sur Berlin , et de prendre de Taotre une position menaçante 
sur le liane du général Blucber. — Départ de la garde pour Hoyers- 
werda. — Nouvelles inquiétantes de Maedonald , qui détournent en- 
core Napoléon de Pexécution de son dernier projet , et l'obligent à 
se porter tout de suite sur Bautaen. — Arrivée de Napoléon à Raotsen 
le 4 septembre. — Prompte retraite de Blucher dans les journées des 
4 et & septembre. — A peine Napoléon a-t-il rétabli le maréchal Mae- 
donald sur la Neisse, qu'une seconde apparition de Parmée de Bohême 
«ur la diaussce de Péterswalde le ramène à Dresde. — Son entrevue 
aux avant-postes avec le maréchal Saint-Cyr dans la journée do 7. — 
Projet pour le lendemain S septembre. — Dans cet intervalle, Napo- 
léon apprend un nouveau malheur arrivé sur la route de Berlin. — 
Le maréchal Ney ayant reçu Tordre de se porter sur Baruth , avait fait 
dans la journée du 5 septembre un mouvement de flanc devant Pen- 
nemi , avec les 4*, 1 2* et 7* corps. — Ce mowemeat , qui avait réussi 
le 5 y ne réussit pas le 6 , et amène la malheureuse bataille de Den- 
newitz. — Retraite le 7 septembre sur Torgau. — Débandade d'une 
partie des Savons. — Napoléon reçoit cette nouvelle avec calme, 
mais commence à concevoir des inquiétudes sur sa situation. — irfis 
îndireet, donné par l'intermédiaire de M. de Bassano , au ministre de 
la guerre pour l'armement et l'approvisionnement des places du Rhin. 
— Conformément au plan convenu le 7 avec le maréelial Saint-Cyr, 
Napoléon, dans la journée du 8, pousse vivement les Prussiens et les 
Roases, afin de les rejeter en Bohème. — Sur l'avis du maréchal 
Saint-Cyr ,. on suit le 9 et le 10 la vieille route de Bohème, celle de 
Furstenwalde , par laquelle on a l'espérance de tourner l'ennemi. — 
L'impeasibiAité de faUw passer l'artillerie par le Ge>ersberg empêche 
d'achever le mouvement projeté. — Ignorant qu'en ce moment les 
Autrichiens sont séparés des Prussiens et des Russes, et pressé de 
réparer les échecs de ses lieutenants , Napoléon s'arrête et revient à 
Dresde. — Évidence du plan des coalisés, consistant à courir sur les 
armées françaises dès que Napoléon s'en éloigne, et à se retirer dès 
qu'il arrive, à fatiguer ainsi ses troupes, pour l'envelopper ensuite, 
et l'accabler lorsqu'on le jugera suffisamment affaibli. — Déplotvble 
réalisation de ces vues. — Les forces de Napoléon réduites de 360 
mille hommes de troupes actives sur l'Elbe à 350 mille. — En con- 
sidération de cet état de choses. Napoléon resserre le cercle de ses 
opérations, ramène Maedonald avec les %^, 5*, 1 1*, 3« corps près de 
Dresde, établit le comte de Lobau et le maréelial Saint-Cyr au camp 
de Pima, derrière de bons ouvrages de campagne, afin que l'en- 
nemi ne puisse pins se faire un jeu de ses apparitions sur ki route de 
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et bataille de Haiiau. — Humiliation de Tannée austro-bayaroise. — 
Rentrée des Français sur le Rhin. — Leur état déplorable en anÎTant 
à Mayence. — Opérations du maréchal Saint-Cyr sur TElbe. — Tijfte 
capitulation de Dresde. — Situation, forces, conduite héroiqiui, et 
malheurs des garnisons françaises inutilement laissées snr la Tlt- 
tnle, l'Oder et l'Elbe. — Caractère de la campagne de 181 S. — 
Effrayants présages qu'on en peut tirer. 363 à 686 
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